BULLETIN DE REINFORMATION DU LUNDI 24 AVRIL 2017 
(Extraits) 
Grands sujets 
Pour la première fois, le candidat de centre‑droit n’est pas au second tour de l'élection présidentielle 
Les résultats provisoires du 1er tour donnent Macron à 24%, Marine Le Pen à 22 %, Fillon à 20 % et Mélenchon à 19 %. De leur côté, Benoît Hamon et Nicolas Dupont‑Aignan font respectivement 6 et 5 %. 
L'électorat de droite s'est davantage abstenu, d'où l'échec de Fillon, diabolisé par les médias 
L’impact de la médiatisation des affaires pour François Fillon comme pour Marine Le Pen leur a été préjudiciable. Cela expliquerait les cinq points de retard qui ont manqué aux candidats de droite, aboutissant à l’élimination de François Fillon et à la deuxième place de Marine Le Pen. 
Marine Le Pen progresse en voix de manière significative par rapport à 2012 et même par rapport aux régionales de 2015, mais elle n'explose pas 
En 2012, Marine Le Pen a recueilli 6,4 millions de suffrages — soit 18 %. Cinq ans plus tard, elle a recueilli près de 8 millions de voix — et quatre points de plus en pourcentage. C’est un résultat historique pour le vote patriote. 
Son résultat est cependant en deçà des estimations attendues en début de campagne 
Il semblerait que la campagne de MLP ait davantage été une campagne de second tour, même si elle a opéré un virage stratégique durant le dernier mois sur ses thèmes de prédilection. N’aurait‑elle pas dû se montrer davantage clivante envers les médias comme l’avait été Nicolas Sarkozy, en 2007 et 2012 ? 
L'affiche du 2e tour est celle voulue par le système pour installer Macron 
Le système réussit son pari de se renouveler : le PS et Les Républicains sont éjectés, mais le système se retrouve autour de Macron. Il apparaît qu’il s’agit d’une revanche des médias sur leurs derniers échecs : Brexit, élection de Trump et défaite de Juppé. Jean‑Yves Le Gallou le souligne en adressant un coup de chapeau à Patrick Drahi qui a réussi à imposer leur candidat de fabrication hors‑sol. Notons la complaisance des médias traditionnels à l’endroit d’Emmanuel Macron pendant la soirée électorale. 
Macron bien lancé pour le second tour grâce au soutien kamikaze des Républicains 
Compte tenu des ralliements et de son avance, Macron est bien lancé... 
Oui, les socialistes et le « centre mou libéral » ont fait preuve encore une fois d'esprit de système et de conformisme en appelant à se rassembler derrière Macron. Ce dernier a tenu à remercier, lors de son allocution fleuve et victorieuse dimanche soir, François Fillon et Benoît Hamon d’avoir appelé à voter pour lui. Jean‑Luc Mélenchon, quant à lui, n’a pas donné de consigne de vote à ce stade. 
Marine Le Pen va tenter de rallier la droite et l'électorat de Mélenchon, mais cela s'annonce difficile 
D’après Guillaume Bernard, une droite alternative est en train de se recomposer en réunissant une partie des électeurs de François Fillon d’une part, ceux de Marine Le Pen et Nicolas Dupont‑Aignan d’autre part. Une partie de la droite classique reste tétanisée par la diabolisation, en outre la ligne de séduction du FN vis‑à‑vis de la gauche a montré ses limites. Enfin, il n’est pas certain que les électeurs de Jean‑Luc Mélenchon se reportent sur Marine Le Pen. 
Rien ne peut donc ébranler Macron dans sa course à l'Elysée ? 

Macron ne semble pouvoir être sérieusement mis en danger que par des attaques ou révélations sur son patrimoine caché. Ou encore sur sa vie privée cachée, lui qui porte deux alliances. 
Quoi qu'il en soit, les législatives risquent d'être désastreuses pour le parti Les Républicains, compte tenu de leur appel à voter Macron. Cela peut annoncer un élargissement du FN à droite 
En effet, une partie des électeurs des Républicains se sentent trahis et pourraient sanctionner leur parti en votant pour la droite de conviction de Marine Le Pen. Ce qui suppose aussi de sa part des signaux dans leur direction. 

Le terroriste des Champs‑Elysées était un multirécidiviste islamiste 
On en sait plus sur l'auteur de l’attentat ayant coûté la vie à un policier jeudi dernier. Le curriculum vitae de Karim Cheurfi laisse perplexe quant au fonctionnement de l’autorité judiciaire en France. 

Condamné à 15 ans de réclusion en 2007 pour tentative d’assassinat puis violences exercées sur des personnes dépositaires de l’autorité publique, le dangereux individu était encore condamné à 18 mois, en 2009, pour faits de violences sur un codétenu. Alors qu'il aurait encore dû être en prison, il a encore été condamné à 2 ans ferme, en 2014, pour vol avec effraction. Il était dernièrement en liberté sous contrôle judiciaire. 
N'hésitant pas à interférer dans la campagne électorale, le Premier ministre Cazeneuve a choisi l’inversion accusatoire 
Répondant aux critiques de Marine Le Pen et de François Fillon, le Premier ministre a accusé vendredi dernier les deux candidats de droite de prôner, je cite : « L’outrance et la division ». 

Bernard Cazeneuve et le procureur de la République ont également souligné, comme pour s'exonérer de toute faute, que Karim Cheurfi n'était pas fiché « S ». 

Une fois encore, les médias du Système choisissent délibérément de masquer le réel 
La réalité était que Karim Cheurfi était un dangereux islamiste. Il avait été signalé aux autorités en décembre dernier pour radicalisation, comme 16 000 autres musulmans. Il avait exprimé sa volonté de tuer des policiers pour venger les musulmans tués en Syrie. Il avait en plus cherché à se procurer des armes et à entrer en contact avec des djihadistes. Contrairement à ce qu'affirment les médias de propagande, il faisait bien l'objet d'une enquête pour radicalisation islamiste. 
Mais le parquet a estimé, faute de preuve, qu'il n'était pas un cas prioritaire 
Et ce alors même qu'il ne se rendait pas à toutes les convocations de la justice dans le cadre de son contrôle judiciaire et qu’il avait séjourné en Algérie au mépris de son interdiction de quitter le territoire. 
Brèves françaises 
Présidentielle : comment des citoyens français votent pour les candidats des étrangers 
« Prenons les urnes », c’est le slogan du site « Alter‑votant » qui se veut une plate‑forme de mise en relation entre des électeurs français et des étrangers pour les élections présidentielles et législatives de 2017. Le site revendique à ce jour 130 binômes et 600 étrangers inscrits. L’un des fondateurs est Thomas Berteigne, militant de SOS Racisme et actuel salarié de l’ONG pro‑immigration France Terre d’Asile. Ce dernier cherche à convertir les mentalités en faveur du droit de vote des étrangers. 

Voici un témoignage de Benjamin, qui a donné sa voix à Omar, immigré afghan, depuis 6 ans sur le territoire national, je cite : « Omar m’a raconté sa crainte que Marine Le Pen arrive au pouvoir. Il m’a demandé de voter pour Emmanuel Macron ». 

Les cosmopolites ne manquent pas d’imagination pour faire barrage à Marine Le Pen. 

Nicolas Dupont‑Aignan dénonce le chantage de l’oligarque Serge Dassault 
Le candidat de Debout la France persiste… et signe. Il avait déjà manifesté avec éclat son indignation face à la couverture médiatique réservée aux petits candidats. Lors de l’émission 15 minutes pour convaincre, jeudi dernier, Nicolas Dupont‑Aignan a dénoncé les pressions qu’il aurait subies de la part d’un grand patron de presse. 

Il a cité un échange de SMS lui enjoignant de se retirer au profit du candidat Fillon, pour prix d’un potentiel maroquin ministériel et la fin de la censure dont il faisait l'objet dans un journal. Le mystérieux oligarque aurait risqué cette parlante métaphore : « Il vaut mieux manger une soupe que du pain rassis ». Tout un programme… 

C’est dans la même soirée que Nicolas Dupont‑Aignan devait confirmer sans surprise à notre confrère Marianne que l’auteur de ces SMS n’était autre que Serge Dassault, propriétaire du Figaro. 

Un parti politique pro‑Erdogan va proposer des candidats aux législatives françaises 
Créé en 2015, Le PEJ (Parti Egalité Justice) se revendique de composante essentiellement immigrée extra‑européenne. Il compte présenter aux élections législatives une cinquantaine de candidats, soit juste assez pour prétendre aux financements publics. Ce parti politique trouve ses militants dans les associations communautaires turques implantées sur le territoire national. Une formation politique similaire est déjà présente aux Pays‑Bas.

Son objectif affiché est de lutter contre les inégalités, les injustices et de promouvoir le vivre‑ensemble. Néanmoins, la finalité sous‑jacente de ce parti avant tout musulman, semble bien la défense d’une communauté ethnique de souche extra‑européenne : il est accusé d’être l’arrière‑garde de la Turquie islamiste d’Erdogan. 

Rappelons‑nous qu’il y a un mois, le président Erdogan avait menacé l’Europe de soulever contre elle le monde musulman. Pour ce faire, il n'hésite pas à utiliser les institutions démocratiques. 
Des hôtels reconvertis en centres d’accueil pour immigrés 
Une soixantaine d’hôtels Formule 1, appartenant au groupe Accor, va être rachetée par l’Etat, via une filiale. Ce afin de loger des immigrés et des sans‑abris. Ces hôtels vont être reconvertis en centre d’hébergement d’urgence. Au‑delà du coût pour le contribuable, cela crée des inquiétudes concernant le maintien de l’emploi pour les salariés d’Accor, car c’est près de 400 postes qui sont menacés. En effet, Adoma, le repreneur, a pour activité l’hébergement d’urgence et non l’hôtellerie. Un plan social est d’ailleurs actuellement en cours de négociation. En outre, rien ne garantit que les SDF français auront des places dans ces établissements. 
Brève internationale 
Big Brother est parmi nous : Facebook veut lire dans nos pensées 
La firme transnationale américaine Facebook a annoncé travailler sur un projet visant à transcrire en texte nos pensées en temps réel. 

Il s’agirait d’un dispositif non invasif — comprendre sans recourir à la chirurgie pour implanter des électrodes dans le cerveau. Ce système serait capable de décoder l’activité cérébrale de nos neurones en fonction de la lumière qu’ils réfléchissent. Grâce à un laser optique, Facebook serait donc en mesure de pouvoir lire dans nos pensées. Les ingénieurs de Facebook reconnaissent néanmoins une faille à leur invention : les photons émis par le laser ont tendance à se disperser partout dans le cerveau. La firme géante aurait alors accès à toutes nos pensées y compris les plus personnelles. Cela pose un problème d’éthique majeur, car il serait aisé d’imaginer que Facebook puisse conserver toutes ces données afin de mieux nous contrôler et en fasse commerce. 
Le chiffre du jour 
c'est 3,9 % 
En 2016, la Grèce a dégagé un excédent budgétaire primaire de 3,9 % de la richesse nationale. C’est un niveau près de huit fois supérieur à l’objectif qui avait été fixé par ses créanciers. L'excédent primaire est le solde des administrations publiques avant paiement des intérêts de la dette. Après paiement des intérêts, l'excédent budgétaire n'est que de 0,7 %. 
Les raisons de ce succès budgétaire ? La réduction importante des dépenses publiques qui sont passées de 54 % à 49 % du PIB entre 2015 et 2016. D’autre part, la hausse des impôts et l’augmentation des recettes liées au tourisme. 
Rappelons que la Grèce se trouve toujours dans une situation délicate : son taux de chômage est de 21 % et les arriérés que le gouvernement doit à ses fournisseurs se chiffrent à 5 milliards d’euros. 
La bonne nouvelle du jour 
est musicale 
Samedi soir avait lieu le concert officiel d’inauguration d’un nouvel auditorium situé aux portes de Paris. Nommé « la Seine musicale », ce nouveau complexe s’inscrit sur l’ancien site des usines Renault, comme figure de proue de l’île Seguin, dans les Hauts‑de‑Seine. Sous la baguette de la chef Laurence Equilbey, l’orchestre Insula Orchestra a éveillé le bâtiment de béton, verre et bois qui se veut un paquebot flottant, aux dires de ses deux architectes français et japonais. Outre l’auditorium, le site de 350 mètres de long est complété par une grande salle de concerts. Bonne nouvelle que de voir terminer un tel ouvrage, doté des dernières techniques architecturales et annonciateur de moments musicaux prometteurs. 
